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accompaane de mes deux collegues, le ministre lautenberg et
m. contestabile, ainsi que d'une delegation de l'economie
privee de guinze personnes, diriaee par le nresjident
borgeaud, j'af fafit du @ au 11 novembre une visite econo-
migue de travail a taiwan, la nremiere a mon niveau. cela
avait suscite auparavant une protestation d'un diplomate de
rang moyen de |'smbassade de chine a berne qui demanda a la
division politiaue 2 que j'annule ce voyaae. cette demarche
semble avoir ete de routine, etant donne que je fus precede
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des ministres belge et autrichien du commerce, tandis que le
ministre allemand de l'economie se rendra a taipei la semaine
prochajine avec une quarantaine d'hommes d'affafres. si j'ai

ovite de me rendre aux affajres etranaeres, jdu n'‘ai pu decliner
l'invitation pour une Visite de courtoisie aupres du premier
ministre han pei-tsun, qui attache une attention particuliere

2 la coordination de ta politique economigue. lors de l‘entretien,
je n'ai pas manque de souligner le caractere exclusivement
economique de ma mission., a part les industriels suisses

etablis a taiwan, ij'ai rencontre pour des entretiens de travail
m., vincezt siew, ministre des affajres economigues (aque j'avais
invite a diner a geneve il y a dix jours). m. k.s. sheu, directeur
du bawi taiwanais, m. lee chung-yong, vice-ministre des finances,
m. samuel shieh, gouvsrneur de la banaue centrale, m. m.h. king,
vice-president de la esuro-asia trade organization, ainsi que

le vorort taiwanais. ta visite fut preparee a la perfection

par m. jost feer, directeur du tosi qui fonctionne de facon
efficace comme une sorte '‘'d'ambassade economique'' et qui a

fete, lors de ma visite, son i0eme anniversaire.

g h e Xl e d e (L a A IR A )

cette visite est intervenue a un moment ou tajwan se trouve

a Uune veritable croisee des chemins, avec une position
macro-economjque dont on Ne peut que rever, les reserves en
devises les plus slevees du monde et une croissance se

situant entre 6 et 7 0/0, le pays traverse une phase d'ajuste-
ment economijque domine par la tertiarisation. le plan de
developpement de six ans, aui en est a la fin de sa deuxieme
annee, implique des choix importants au niveau de la reali-
sation de projets tres ambitieux en matiere d'infrastructure,
de produc tion energetigue et de protection de [fenvironnement.
l*enveloppoe totale de ouelaue 300 milliards usd constitue un
attrait evident pour d'anciens et de nouveaux partenaires de
{'ile. taiwan et la rpc, bien que toujours sur leurs qardes
sur le plan des principes et de la symbolicue politiaue,

nten multiplient pas moins les contacts - encore indirects -
humains, economigues et d'investissements.

tajwan pour sa part, qui sort renforce du processus de
democratisation, abandonne progressivement son retranchement
pour s'engager dans une strategie plus offensive et plus
ouverte. cela Se traduit du point de vue politiaue par une
reduction de la dependance des eu, |z multiplication des
contacts en esurope occidentale et centrale ainsi aque par un
engegement de plus en plus visible dans ('afre du pacifiaue,
dont 1/'accession a |'apec, sur le plan economiaque, le Days
est enaage dans un effort de liberalisation des secteurs
secondaire et tertiaire, dont l'accession au gatt constitue
a la fois la cause et la conseauence. le pays est, enfin,
plus que conscient que face a l'emergence de pays bien plus
competitifs dans la reaion, seuls des investissements
tajwanais dans ces pays ainsi qu'une amelioration de (3
gualite ajoutee peuvent eviter un vieillissement precoce de
ce draaon, :
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la mission a place un accent particulier sur ce secteur,
entre autre souligne par la participation de representants
des trois grandes banques. les entretiens avec le vice-
ministre des finances, sSon responsable de (a surveillance
bancaire, le gouverneur de la banqgue centrale et le
president de l'‘organe de surveillance des valeurs mobij-
liaires ont tous ete centres sur un encouragement a pour-
suivre et systematiser le processus de ljberalisation du
Secteur et sur une discussion des modaljtes d'acces au
marche, dans l'ensemble, nos interlocuteurs ont insiste sur
I*interet a des investissements occidentaux accrus, tout en
affichant une prudence evidente devant les risques d*une
emprise etrangere (chinoise ou japonaise). ceci explique
aussj la retenue de la bangue centrale face a une liberali-
Sation par trop brusaue des mouvements de capitaux et a une
convertibilite de la monnaje, d'autre part, le plan de six
ans fixe comme objectif la creationd*ici 1996, d*une place
financiere pouvant concurrencer hong kong ou Singapour., en
matiere bancaire, les modalites reglant l*'acces d'insti-
tutions etrangeres sont en revision quand bjen meme une
grande banque suisse y entretient une succursale et les deux
autres des bureaux de representation, majs aussi le secteur
des titres est soumis a une revision assez fondamentale du
dispositif reglementaire, il a ete particulierement interes-
sant de constater qu'‘en depit du systeme segment3 (banques/
titres), les autorites financieres concoivent le developpe-
ment d'activites sur titres au depart d*fune succursale
bancaire etrangere lorsque la mere est une bangue, s'agis-—-
sant du secteur des assurances, ou j'ai vivement releve
l*inacceptable discrimination des societes non americaines,
on peut raisonnablement compter avec une ouverture progres-
sive,

d*une maniere generale, on gagnait le sentiment gque la
multitude de progres accomplis ou envisages ne sont pas encore
inseres dans un ensemble coherent, avec des echeances
preetablies. enfin, nous n'avons pas manque de soulijgner
qufune adhesion au gats impliquera (felimination des

pratiques les plus criantes et un minimum d*engagements de
liberalisation.

pltan d e SRR ans (six-year plan)

un des motifs principaux de la visite de la delegation mixte
etait de manifester le souhait des milieux industriels
suisses a participer a divers projets du programme d'inves-—
tissements. bien que le programme ajt pris un certain retard
pour des raisons diverses, le gouvernement a l'intention
dtaller de l*avant, nos interlocuteurs nous ont confirme
l*interet a voir des entreprises suisses participer a ces
‘marches publics. la technologie de |'environnement (p.ex.
incinerateurs de dechets), de l'energie et de la construc-
tion (services dtingenieurs) ont ete identifies comme des
secteurs ou la sujsse possede une bonne renommee en rajison
de la haute qualite des produits. des contacts etroits
existent deja entre les autorites gouvernementales et des
entreprises suisses, notamment dans le secteur de |'energie,
a cet egard, m. borgeaud (vorort) et m. meijer (vsm) ont
annonce la venue de deux delegations de representants du

secteur de la technolagie de Ll'environnement et des machines-
outils au printemps prochain. l'industrie suisse a

egalement offert la collaboration sous forme de joint- J/
ventures et de transfert de technologie. -
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suite aux djscussions avec le ministre de |'economie v. siew
du 25 septembre a geneve, nous avons remis un ajde-memoire
portant sur la modernisation de la legislation tajwanaise en
matiere de protection de la propriete intellectuelle, nous
avons egalement insiste sur un traitement selon la clause de
la nation la plus favorisee au cas ou taiwan devajt accorder
des privileges aux etats-unis pour des !''produits pipelines'’
(protection retroactive).

deux projets de declarations unilaterales concernant la
reconnaissance (reciproque) du droit de (a priorite en
matiere des brevets ont ete remis au directeur general du
board of foreign trade, m. kK.S. ‘sheu, ces projets seront
examines par le departement competent et constituent la
Suite a une guestion soulevee en juin dernier a berne avec
une delegation d!'experts taiwanais.

dans le secteur gi il a oEam aec etk b Gl gl dvey nokts 2Evens
par ajlleurs rappele le probleme des !''generics'' qui discri=-
minent et evincent les produits de marque. ce probleme reste
a l*etude dans les ministeres conceéernes, 3 cause d‘un

conflit d'interets en raison des couts de la sante publique.

le ministre v. siew nous & en outre assures de ['intention de
son gouvernement d*adapter la legislation tajwanaise au
niveau international. il stagit neanmoins d'une tache de
longue haleine qui implique de surcroit ('acceptation d*une
conception etrangere ' l'approche asjatique. v, siew a donc
fait appel a la fois a l'assistance technique (instruction)
et a la cooperation.
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da die swissair, die in taipei ein buero unterhaelt, zwar 2an
einer flugverbindung zwischen taiwan un der schweiz nach

wie vor interessiert ist, aber der moment fuer eine konkrete
anfrage aus vorwiegend politischen gruenden (china, fluglinie
peking=seoul) noch nicht gekommen ist, erkundigten wir uns
lediglich ueber die juengsten entwicklungen in tajwans luft-
verkehr. wir erfuhren, dass direktfluege zwischen tajwan und
der volksrepublik weiterhin verboten sind, man aber auf eine
spaetere oeffnung hofft. taiwans verkehrsaufkommen hat
gewaltig zugenommen: die internationalen fluege nahmen 1892
um 22 0/0, die inlandfluege um 30 0/0 zu. die kapazitaetsaus-—
lastung ist ebenfalls sehr hoch, d.h. 80 0/0 und mehr je nach
destination. der markt bleibt daher auch fuer die swissair
sehr interessant.
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ueber 80 schweizerfirmen moechten an dieser wichtigen werk-
zeugmaschinenausstellung vom 27,03.-1.04.1893 teilnehmen,
aber das platzangebot ist fuer auslaender stark beschraenkf.
wir haben daher um unterstuetzung des. wirtschaftsministeriums
und das board of foreign trade fuer das anlijegen der
schweizerfirmen ersucht., das grosse interesse an djeser
ausstellung entspricht der wachsenden bedeutung tajwans als
absatzmarkt fur die schweiz (2zunahme der exporte von + 50 0/0
im laufenden jahr).
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unsere gespraechspartner zeigten sich voellig bewusst, welche
verpflichtungen sie mit dem beitritt zu uebernehmen hatten,
auch im moment, wo das gatt nach der uruguay-runde bedeutend
wej tergehen wuerde als heute (einschluss der dienstleistun-
gen, der rechte des geistigen eigentums, der investitionen,
etc. ), sie waren bereit, entsprechende anpassungen ihres
wirtschaftsregimes vorzunehmen, wjesen aber auf grosse
Schwierigkeiten bei der landwirtschaft hin.

auf wunsch gaben wir die wichtigsten produktegruppen

bekannt, die wir in den bijlateralen zollverhandlungen

auf zunehmen gedenken, Sowie einige nichttarifarische
hemmnisse (importlizenzen, registrierverfahren fuer
pharmazeutika, zertifikate)., wir stellten in aussjcht,,
unsere spezifische begehrensliste in den kommenden wochen
einzureichen. die taiwanesen waren sich aber auch bewusst,
dass sie durch die gatt-mitgliedschaft einen neuen inter-
nationalen status erhalten werden, der jhnen den ausbau der
kontakte und beziehungen mit andern laendern - inkl. der
schweiz - erleichtern duerfte, (bereits wurde tajwane-
Sischerseits angetoent, dass man dije frage der etablijerung
einer delegation in genf demnaechst mit uns aufnehmen werde. )
als sitzland des gatt duerften sich fuer die schweiz somit
zZusaetzliche moeglichkeiten bieten, die beziehungen mit tajwan
wejter auszubauen.
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